
La  mission  essentielle  de  l’APHG  est  de  promouvoir  l’enseignement  de  l’histoire,  de  la  
géographie et de l’éducation civique et morale. Elle souligne donc l’importance de prendre en compte  
les drames du passé et la nécessité d’en transmettre non seulement le souvenir mais aussi les analyses  
et  réflexions que notre  société  en retire.  Soucieuse de relever  ces  défis  de  la  mémoire  et  de  son 
histoire,  l’Association  est  chaque année  partenaire  du  concours  national  de  la  résistance et  de  la  
déportation.  Les  polémiques suscitées dernièrement  par le projet  visant  à  créer  un parc mémoriel 
« Hommage aux héros – D Day Land » près des plages du Débarquement amènent l’association des 
professeurs d’histoire-géographie à s’interroger sur les problématiques que soulève cette initiative.

D’un point de vue pédagogique, il est tout à fait légitime de se poser la question de la création 
ex nihilo d’un espace commémoratif alors que, tout près, des lieux témoignent des réalités du passé sur 
lesquels les professeurs.es s’appuient pour apporter les connaissances et les valeurs qu’ils se doivent 
de transmettre à leurs élèves. La vérité des lieux constitue une donnée fondamentale pour transmettre 
la mémoire nécessaire à la compréhension historique des événements. La re-création d’un espace par  
une mise en scène interpelle quant à l’usage des lieux historiques. 

L’utilisation des ressources régionales pour montrer et expliquer ce que furent ces journées et 
mois est une nécessité que les professeurs d’histoire-géographie ont à cœur de développer chez les 
élèves ; l’idée que la culture n’est pas un objet inaccessible, lointain, voire imaginaire, constitue un des  
buts  de l’éducation.  De fait,  le  projet  « Hommage aux héros »,  mobilisant  un budget  conséquent, 
n’octroiera-t-il pas une place prépondérante à l’exceptionnel, à l’émotionnel, à la scène, au risque de  
réduire  la  place  qu’occupe  aujourd’hui  tout  un  réseau  de  petites  structures  muséales  vivantes ? 
Chacune à sa façon, ces structures permettent d’offrir un enseignement incluant une mémoire humaine 
de la Libération respectueuse de ses héros et de ses victimes.

Enfin, il est nécessaire de prendre en compte les problèmes environnementaux qui pourraient 
naître de la réalisation de ce projet « Hommage aux héros  D. Day Land » en termes d’espace et de 
répartition des activités mémorielles comme en termes de gestion des flux humains. Cette perspective  
de mise  en scène de l’événement  remarquable  du passé  ne risque-t-il  pas  de fournir  un exemple  
d’impacts négatifs d’un type de tourisme sur le développement durable ? Si les opposants au projet  
entendent  dénoncer  l’intrusion d’un business et  la  spectacularisation de la mémoire,  l’Association 
régionale des Professeurs d’Histoire-géographie rappelle que sa finalité est d’encourager les pratiques  
pédagogiques  qui  s’appuient  sur  une  rigueur  propre  aux  méthodes  spécifiques  de  nos  disciplines 
qu’une médiatisation excessive peut mettre à mal. 

C’est pourquoi l’APHG entend interpeller les acteurs sociaux et leur demande de prendre en  
compte toute la dimension pédagogique nécessaire à la formation des futurs citoyens.

La régionale de Caen de l’Association des Professeurs d’Histoire-Géographie (APHG),

Caen le 20 avril 2021
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